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Edito | Pour une écologie sociale

Barbara Lanthemann, Présidente PSVR 
S’il est un sujet chaud bouillant, c’est bien le 
climat. Comment ne pas voir et entendre la 
jeunesse, surtout, brandir des pancartes et 
appeler les politiques à la rescousse ?
Le PS a fait de ce thème une priorité, mais 
ce n’est pas nouveau. La lutte contre le 

réchauffement climatique est un sujet que nous 
traitons depuis des années, et j’ai envie de dire, 
avant tout le monde. Il suffit de se rendre sur le 
site du Parti socialiste suisse pour le réaliser. 
Certain-es élu-es à Berne et dans les Cantons 
en ont fait leur priorité, depuis de nombreuses 
années.  Tant mieux si, enfin, la question est 
devenue d'actualité !
Comme l’indique le papier de position rédigé 
par Beat Jans l’an passé, au cours de la dernière 
décennie, quelque 40 000 nouveaux emplois 
ont été créés dans les domaines des énergies 
renouvelables et de l’efficacité énergétique, 
entre autres grâce à l’actuelle loi sur le CO2. 
La lutte pour le climat doit d’abord passer par 
des mesures à l’encontre des gros pollueurs. 
Ce n’est pas à une catégorie de personnes, 

déjà lourdement pénalisée par une politique 
fiscale qui favorise les plus riches, que nous 
devons demander d’agir en premier. C’est toute 
l’activité financière de la Suisse qui doit être 
revue et corrigée.
Peut-être faudra-t-il commencer dans les 
cantons, et dans un premier temps, en 
appliquant la justice fiscale au sein de la 
population. Priver bon nombre de ménages 
de subsides pour l’assurance-maladie en 
proposant des cadeaux fiscaux aux mieux 
lotis ne favorisera pas les actes citoyens en 
faveur d’une société écologique si celle-ci 
devait grever, encore et toujours, le porte-
monnaie des plus faibles !

Le PLR et l'UDC ne goûtent que très peu à 
ce jugement du Tribunal fédéral, et on les 
comprend.
Artisans d'une fiscalité qui ne profite qu'aux 
milieux qu'ils soutiennent activement, 
les deux partis d'une droite ultra libérale 
décomplexée n'ont que faire de ces quelques 
milliers de ménages qu'on a privés de leurs 
droits aux subsides. Pour eux, seuls comptent 
les intérêts des plus nantis, de ceux qui, 
accessoirement, le leur rendent bien en 
finançant généreusement leurs campagnes 
électorales et de votations populaires. 
Et si même des juges issus de leurs propres 
rangs condamnent les cantons fautifs, c'est 
qu'il y a vraiment un ver dans la pomme!
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